Combler l'écart

Commencements

En 1998, le Centre missionnaire mariste (CMM) d'Australie s'est lancé dans le soutien à un petit Foyer d'accueil dans le camp de réfugiés de Maera Moo, éloigné de tout, au cœur de la jungle, à la frontière entre la Thaïlande et la Birmanie. Depuis, une génération de jeunes Birmans a pu rouver là  un endroit où vivre en sécurité et où commencer son éducation.

En 2011, plusieurs jeunes femmes et jeunes hommes de Maera Moo, « diplômés » du Foyer du Centre missionnaire mariste (CMM), ont voulu combler l'écart entre leur formation secondaire de  fortune, donnée par le Foyer du camp, et de possibles études supérieures. Entre-temps, en 2004, le CMM avait aidé l'Université catholique d'Australie (UCA) à mettre en place une initiative ambitieuse de cours diplômant par internet, pour les étudiants de la frontière Birmano-Thaï.

« Comment accéder au cours de l'UCA ? » ont demandé les résidents du Foyer de Maera Moo. Le directeur d'alors du programme de l'UCA, le professeur Duncan MacLaren, leur a répondu : « Nous cherchons des étudiants réfugiés, avec des connaissances convenables en anglais, capables de pensée critique et volontaires pour aider leur peuple après avoir obtenu leur diplôme ».

Le programme

C'est ainsi que débuta le Programme-passerelle (PP). Il dure vingt semaines, en ligne, et permet de se préparer à l'examen d'admission à l'UCA. Géré d'abord par un ancien directeur du CMM, le PP se poursuit maintenant sous les auspices de la commission « Justice, Paix et Intégrité de la création », mise en place par la Province mariste d'Australie. Il est coordonné par Muriel Valles, 24 ans, l'une de ses plus brillantes diplômées, qui achève en ce moment ses études à l'Institut d'Education de Hong-Kong.

Depuis 2011, huit PP ont suscité les demandes d'environ deux cents jeunes adultes de Birmanie, principalement par le bouche à oreille, mais aussi par une présence croissante sur les réseaux sociaux.

Mise en œuvre du Programme-passerelle

En plus des critères de l'UCA, les candidats au PP doivent disposer d'un accès internet fiable et s'engager à participer aux missions du programme chaque quinzaine. Les conférences vidéo par Skype en sont aussi un élément important. Les missions consistent d'abord à produire des documents de bonne facture et des e-mails intelligents. Elles tournent ensuite autour de brèves histoires de vie, mettant au clair les priorités et les objectifs de chacun. Il y a la création d'un « bureau PP » contenant des mots croisés, des quizz, des photos et d'autres documents. Vers la fin du Programme, les étudiants ont à effectuer des tâches de lecture et d'écriture qui correspondent aux tests d'admission de l'Université. A la fin du PP, les diplômés reçoivent une Lettre de recommandation, soigneusement préparée, pour l'UCA (ou pour d'autres entreprises, selon leur demande), ainsi qu'un Certificat d'assiduité.

Etudes après le Programme-passerelle

A ce jour, soixante-six étudiants ont suivi le programme avec succès, portant leur T-shirt bleu-roi avec le logo du Programme lors des journées d'admission à l'UCA. Plus de trente d'entre eux ont été admis à l'UCA et ont obtenu un diplôme en sciences humaines. Certains d'entre eux ont poursuivi des études aux Universités de Bangkok et de Hong-Kong, ou en sont déjà sortis diplômés.

Engagements en cours

Une proportion importante des diplômés du PP travaillent avec des ONG locales et des groupes citoyens offrant une aide dans le domaine de l'enseignement et du travail social, auprès des Birmans et des réfugiés du Myanmar. Certains anciens étudiants choisissent de continuer leur travail d'aide au sein du Programme. Ils portent un T-shirt noir spécifique quand ils participent à des rencontres et à des actions post-PP. Depuis 2017, une Equipe de coordination des Programmes-Passerelles non seulement a assuré une direction locale et une gestion du Programme de grande qualité, mais a permis le développement de compétences plus étendues parmi les diplômés.

Un ancien du Programme-passerelle a récemment représenté le Myanmar dans un programme sponsorisé par l'Université de la Chambre de Commerce de Thaïlande (UCCT), dans le cadre de l'accord entre l'ASEAN (Association of South East Asian Nations, Association des nations de l'Asie du Sud-Est) et la Chine. Il a ainsi visité la Chine, le Laos et le Myanmar. Participant à un autre programme de l'UCCT, le même étudiant a aussi été primé et a obtenu de faire un voyage au Vietnam. Il espère bientôt avoir l'occasion de se rendre à Taipei, à Paris et en Suède.

Financement

Le Programme-passerelle est financé par les dons spontanés d'une petit nombre d' « Amis du PP ». Le programme rend ses étudiants capables de construire leur propre portable « Bureau PP » tout en les aidant pour l'accès à Internet et les frais de voyage. Ce sont les fonds recueillis pour le Programme qui couvrent le coût des T-shirts, des célébrations de fin d'études et les frais de l'équipe. Récemment, les frais de visas, une partie des frais de scolarité et des frais de la vie courante ont pu être couverts pour plusieurs diplômés de l'Université Catholique d'Australie, passés par le Programme-passerelle, pour préparer des diplômes en Thaïlande.

Boucler la boucle

En décembre 2018, deux anciens du PP se sont rendus au camp de réfugiés de Maera Moo, dans le foyer qui bénéficie toujours du soutien du Centre missionnaire mariste. Utilisant les compétences acquises au cours du PP et de leur formation universitaire, ils ont offert en interne une formation à la « construction de compétences », destinée aux responsables du Foyer et à ses élèves. Ils leur ont ainsi donné l'assurance d'un soutien permanent, et aussi une plus grande confiance dans leurs possibilités de « combler l'écart » en direction de leur formation future.
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